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Par François Blais 

 

Monsieur le Directeur du Département de Service social 

Chers collègues, étudiants, membres de la famille, amis, collègues de travail de notre 

récipiendaire, Monsieur Paul Ouellet 

 

Depuis 1989, la Faculté des sciences sociales décerne une médaille d’honneur à une ou 

un de ses diplômés. Cette médaille porte le nom du Révérend Père Georges-Henri 

Lévesque fondateur, en 1938, de l’École des sciences sociales, économiques et 

politiques, devenue par la suite la Faculté des sciences sociales. Un pionner de la 

Révolution tranquille au Québec.  

Ce prix veut rendre hommage à des diplômés en sciences sociales qui ont apporté une 

contribution remarquable à l’avancement de la société, que ce soit ici au pays ou encore 

à l’étranger. 

 

En 24 ans d’existence, la médaille Georges-Henri-Lévesque fut remise aux personnes 

suivantes : 

M. Guy Coulombe 

M. Marcel Pepin 

M. Claude Pichette 

M. Thomas Boudreau 

M. Pierre F. Côté 

M. Jean-Paul Vézina 

Mme Louise Bellavance 

M. Michel Audet 

M. Jean-François Lépine 

Mme Anne Parent 

M. Yves Martin 

M. Camil Bouchard 
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M. Serge Bouchard 

M. François Côté 

Mme Pauline Marois 

M. Alban d’Amour 

M. Michel Perron 

M. Jean Sexton 

 

Dans le cadre du 75e anniversaire de la Faculté des sciences sociales, le comité exécutif 

facultaire a retenu, il y a quelques mois déjà, la candidature de M. Paul Ouellet 

proposée avec enthousiasme par notre collègue Pierre Turcotte. M. Ouellet, c’est votre 

tour de rejoindre ce prestigieux groupe de personnalités qui ont marqué l’histoire du 

Québec moderne. 

 

Paul Ouellet, vous avez obtenu en 1989 une maîtrise en organisation communautaire de 

notre École de service social. Cette maîtrise portait sur le modèle autogestionnaire et la 

façon de résoudre les tensions qui peuvent parfois survenir entre producteurs et 

usagers des services.  Cette recherche, je suppose, était en lien direct avec vos 

occupations professionnelles de l’époque au sein d’Action-habitation de Québec. 

 

Il faut savoir qu’en 1989, vous n’étiez pas un tout jeune étudiant tout droit sorti du 

baccalauréat en service social. Vous aviez déjà derrière vous de nombreuses années de 

pratique en intervention qui ont nourri intimement ce retour aux études en organisation 

communautaire. En fait, vous n’en n’étiez même pas à votre première maîtrise.  

 

Dix-sept ans plus tôt, en 1972, vous aviez réalisé une maîtrise en théologie qui avait ce 

titre évocateur : « Essai sur l’obligation de créer en ce monde des signes précurseurs du 

Royaume annoncé dans les Évangiles : signes de justice et de résurrection. »  La  
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recherche et l’établissement d’une société plus juste, voilà ce qui va orienter l’ensemble 

de votre carrière. Faisant un pied de nez à Saint-Augustin qui ne croyait pas en la justice 

en ce bas monde, vous vous êtes plutôt tourné vers une théologie qui considère que la 

justice est non seulement possible, mais aussi nécessaire puisqu’elle constitue la vertu 

cardinale de toute société qui se respecte. Pour paraphraser Emmanuel Kant, « la justice 

est possible même pour un peuple de démons » il n’y a qu’à mettre en place les 

institutions et, si nécessaire, les contraintes qui vont les y conduire. 

 

Tout a commencé pour vous modestement dans les années 1970, au sein du quartier 

Saint-Roch de Québec, un quartier particulièrement désoeuvré où sévissait à l’époque 

des problèmes sociaux importants, mais on l’on pouvait aussi retrouver de nombreuses 

initiatives porteuses d’espoir, des initiatives portées par des animateurs sociaux comme 

vous.  

 

Vous avez tout d’abord été vicaire de la Paroisse de Saint-Roch, mais un vicaire 

résolument progressiste et engagé dans sa communauté. Vous avez ensuite été 

aumônier national du mouvement des travailleurs chrétiens (MT) et avez participé à la 

fondation, en 1976, du comité des citoyens de Limoilou, comité que vous avez animé 

jusqu’en 1981. Par la suite, pendant 10 ans, c’est l’action communautaire dans le 

domaine de l’habitation qui va vous définir et faire de vous une personnalité très 

connue du monde communautaire et associatif de Québec. Vous avez été pendant 

toutes ces années une figure extrêmement importante du développement des 

coopératives d’habitation à Québec, à titre d’animateur et ensuite de premier 

administrateur d’Action-habitation de Québec, un organisme voué au support 

administratif et technique de nombreuses coopératives d’habitation.  
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Le coopératisme vous est toujours apparu comme une solution économiquement viable 

et socialement responsable. Ce point de vue ne nous est pas inconnu à la Faculté des 

sciences sociales. Notre fondateur, le Père Lévesque, était lui-même extrêmement 

engagé au sein du mouvement coopératif. À l’origine de la Faculté, le coopératisme était 

d’ailleurs enseigné à tous les étudiants de première année en plus d’être 

particulièrement prisé des étudiants des cours du soir. Le Père Lévesque a d’ailleurs 

fondé, en 1939, le Conseil supérieur de la coopération qui s’est longtemps chargé de la 

promotion du modèle coopératif et de la formation des administrateurs qui y 

oeuvraient.  

 

Vos talents de gestionnaire, vos convictions morales et votre force tranquille vont 

finalement vous conduire, en 1992, à la Caisse d’économie solidaire Desjardins. Vous 

avez occupé pendant 15 ans le poste de Coordonnateur des services aux membres, un 

poste stratégique que vous avez tenu à bout de bras à une époque où l’organisation 

était en pleine restructuration.  Vous avez su pendant ces années renouveler de fond en 

comble le modèle d’affaires en le rendant plus efficace sans jamais tourner le dos aux 

valeurs à l’origine de cet établissement. Vous avez poursuivi sur cette voie en prenant la 

direction générale de la caisse en 2007. 

  

La Caisse d’économie solidaire Desjardins est une institution unique, qui ne ressemble à 

rien de comparable au Québec. Elle agit aujourd’hui comme pilier financier d’une 

multitude d’organisations, de coopératives, de syndicats, d’associations et d’individus 

qui ont en commun la volonté de voir développer une économie socialement et 

écologiquement plus responsable et plus solidaire. Elle est d’ailleurs une pionnière et 

conserve une grande longueur d’avance au Québec dans le domaine du placement 

socialement responsable. Grâce à vous et à vos collaborateurs, la Caisse est devenue un 

modèle de référence pour ceux et celles qui réfléchissent à la place de la finance  
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solidaire au sein de notre société libérale. Un modèle qui s’appuie sur trois grandes 

valeurs à laquelle votre parcours est intimement associé : l’humanisme, la démocratie et 

la solidarité. Ces valeurs conviennent comme un gant à la Faculté des sciences sociales 

et constituent un idéal nécessaire face à la crise financière que nous n’en finissons plus 

de traverser. 

 

Monsieur Ouellet, la Faculté des sciences sociales est très fière de vous compter parmi 

ses diplômés et elle vous propose aujourd’hui comme modèle à tous ses étudiants, 

notamment à ses étudiants de service social. Vicaire, organisateur communautaire, 

gestionnaire et aujourd’hui « banquier ». Comment pourrait-on croire qu’un tel 

parcours est possible ? C’est pourtant le vôtre et j’ose penser qu’il est encore possible 

pour des jeunes de connaître ce type de parcours et d’être aussi engagé dans cette idée 

toute simple, mais combien importante que la justice sociale demeure effectivement la 

valeur cardinale de toute société qui se respecte.  

 

Pour toutes ces raisons, je vous remets aujourd’hui la Médaille Georges-Henri-Lévesque. 

Je vous souhaite une longue vie et je vous remercie d’avoir aussi bien servi votre 

communauté au cours de cette carrière qui est loin d’être terminée, j’en suis certain. 

 

Le doyen de la Faculté 

François Blais 


